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Introduction


	Voulez-vous exciter et donner tout le plaisir que vous méritez?


	Envie d'un vrai moment de détente intime et de bienêtre?


	Continuez à lire!


	Avec ce livre vous aurez l'occasion d’avoir tout ce que vous avez toujours voulu mais que personne ne vous a jamais donné: beaucoup, vraiment beaucoup d'histoires explicites en français, comme vous l'avez toujours voulu!


	Vous avez devant vous une collection d'histoires explicites dédiées au bon sexe qu'il est possible d'avoir entre des hommes et des femmes qui aiment se faire plaisir. 


	Beaucoup des contes passionnantes à vivre seul ou en compagnie.


	Vous trouverez de nombreux dialogues entre les protagonistes des histoires, afin que vous puissiez aussi vous imaginer au centre de la scène, comme si vous étiez vous-même un personnage de l'histoire.


	Qu'est-ce que tu attends alors? Laissez-vous aller à la passion, à la provocation, aux fantasmes interdits que vous avez toujours eus, laissez tomber vos inhibitions et commencez à voyager avec des émotions.


	Pas de censure, 100% plaisir.


	Détendez-vous, installez-vous confortablement et embarquez pour un beau voyage plaisir.


	À votre orgasme!


	Qu'est-ce que tu attends? ACHETEZ LE LIVRE MAINTENANT!!!


	Le livre contient un contenu sexuel explicite et ne convient pas aux personnes de moins de 18 ans. Les histoires sont de pure fantaisie: les personnages sont tous d'âge et, comme le contenu, ils sont fictifs. 




Avant de commencer...


	Voulez-vous recevoir gratuitement 5 histoires érotiques rien que pour vous, et rester en contact avec moi?


	Inscrivez-vous à ma newsletter, afin d'être toujours informé de mes nouvelles collections érotiques et de télécharger mon cadeau!


	Voici le lien: Histoires Gratuites


	Voici le code QR :
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	Un bisou et une bonne lecture, Eva!


	 


	 




L'affaire de l'Afrique


	 


	1.


	L'Afrique n'était pas exactement mon premier choix de destination pour un voyage de vacances. Bien sûr, il y faisait chaud, ce qui en faisait un excellent moyen d'échapper à l'hiver froid du Midwest américain, mais ce n'était pas aussi sûr ou aussi convivial pour les touristes que les vieux repaires touristiques familiers.


	Lorsque j'ai proposé à ma femme, Jessica, de voyager ensemble à Hawaï pour nos vacances annuelles de février, elle a levé les yeux au ciel. "Pas encore", a-t-elle dit. "Nous y sommes allés quoi -- cinq fois maintenant? Tu dois faire mieux cette fois. Allez."


	Je me suis assis devant l'ordinateur et quelques clics plus tard, je l'ai appelée pour voir une vidéo qui présentait la vie lors d'un safari au Kenya. Ce voyage était exactement ce dont nous avions besoin dans nos vies: un petit morceau d'aventure dans un endroit lointain. Jessica a eu du mal à cacher son sourire lorsque je lui ai proposé.


	"Satisfaisant", a-t-elle dit. "Mais ne bousille pas les réservations des compagnies aériennes".


	"Tu es sûre que tu ne veux pas quelque chose d'un peu plus... sûr?". J'ai demandé. "Que penses-tu de l'Espagne?"


	Jessica a fait une petite moue et a secoué la tête. Un dur silence de colère s'est abattu sur la pièce et j'ai su que c'était soit un safari africain, soit que je dormirais à nouveau dans le garage ce soir. Vingt minutes plus tard, j'avais imprimé les billets d'avion.


	Son petit sourire s'est effacé lorsqu'elle les a regardés. "Vous êtes tellement stupides", a-t-elle dit. "Nous n'allons PAS voler en classe économique jusqu'en Afrique." 


	J'avais encore fait une connerie. Quelques excuses catégoriques plus tard et un appel à la compagnie aérienne pour changer nos billets en première classe ont à peine suffi pour qu'elle me parle à nouveau. Quand tout a été terminé, je me suis penché vers elle et j'ai montré ma joue.


	"Si tu penses que je vais t'embrasser après tout ça, tu rêves", a-t-elle dit. "Les couvertures sont sur le canapé. Je vais me coucher."


	Six semaines plus tard, nous avions terminé la première étape de notre voyage et faisions un vol de correspondance de New York à Nairobi. Jessica et moi avons descendu la rampe vers l'avion 777 en attente qui nous conduirait à notre aventure africaine. Nous étions toutes les deux de très bonne humeur.


	"Peux-tu croire que nous volons en première classe jusqu'en Afrique?" dit Jessica. "C'est incroyable!"


	Je ne lui ai pas répondu, mais je savais que mon énorme relevé de carte de crédit pouvait attester du fait que oui, c'est ce que nous faisions. Une autre carte au maximum était assise inutilement dans mon portefeuille.


	Les hôtesses de l'air se tenaient à l'entrée de l'avion, nous faisant signe de la tête et souriant lorsque nous nous approchions. "Bonjour!" ont-ils dit en nous saluant. L'un d'eux était un grand homme noir qui berçait un grand panier de roses orange.


	Lorsque Jessica a franchi le seuil, il a choisi la plus grande fleur du panier et la lui a offerte avec un grand sourire.


	"Madame", dit-il.


	Jessica a pris la fleur, l'a portée à son nez et a inhalé profondément. Elle a fermé les yeux et a poussé un petit cri de joie. "Qu'est-ce que c'est? Ces fleurs viennent-elles du Kenya?"


	L'hôtesse de l'air a souri. "Elles s'appellent Euphoria. Très bonne odeur."


	Elle l'a soulevé jusqu'à son nez et a inhalé profondément. "Mmmmm", a-t-elle dit. "Je peux déjà sentir l'Afrique d'ici." Elle s'est arrêtée un moment et a fixé l'agent de bord comme si elle l'avait soudainement remarqué. Ses grands yeux se sont attardés sur son large visage sombre.


	"Je peux te montrer ton siège?" a-t-il demandé. Il a tendu une grande main dont les doigts étaient aussi gros que des saucisses. Il lui a présenté sa paume ouverte. Jessica s'est arrêtée un instant et a souri avant de mettre sa main délicate dans la sienne.


	Le grand homme a gloussé. "J'espérais que tu me remettrais ta carte d'embarquement dans la main, m'dame. Mais ce n'est pas grave." Il nous a montré une bouche pleine de grandes dents blanches et parfaites et a refermé sa main sur celle de Jessica.


	J'ai sorti les laissez-passer de ma poche et les lui ai présentés. Le grand homme noir les a regardés et a hoché la tête.


	Jessica a rougi, un cramoisi profond remplissant ses joues. Elle a gloussé. "Je suis vraiment désolée", a-t-elle dit en jetant un coup d'œil à son badge. "Tu es tellement beau et charmant... Thomas?"


	"C'est un problème courant pour moi", a-t-il dit. Nous avons ri et Thomas nous a fait passer les deux premières rangées larges de sièges de première classe en peluche. Nous sommes finalement arrivés à nos sièges. Ils ressemblaient presque à un cubicule de confort. Pendant les huit prochaines heures, nous aurions notre propre petit monde sans nous soucier de choses comme l'espace pour les jambes ou l'exiguïté comme les misérables paysans de la classe économique.


	"Il est tellement charmant et beau", dit Jessica alors que nous nous asseyons. J'ai parcouru la sélection de films pendant que les moteurs du jet se mettaient en route. Quand l'heure du briefing sur la sécurité est arrivée, Thomas s'est tenu à côté de Jessica. J'ai remarqué qu'elle avait la tête tournée vers lui et qu'elle fixait son entrejambe pendant tout le temps. Thomas avait un grand sourire sur le visage, comme s'il connaissait la blague la plus drôle du monde mais refusait de la raconter.


	Le briefing sur la sécurité s'est terminé et le regard de Jessica a suivi Thomas jusqu'à la cuisine, où il s'assiérait pour le décollage. L'avion a pris de la vitesse et s'est élevé à travers une couche de nuages lugubres. Nous étions enfin au-dessus des nuages où l'on pouvait voir le ciel bleu par les fenêtres de la cabine. Je pensais que mon rythme cardiaque allait enfin ralentir, mais le martèlement dans ma poitrine ne voulait pas s'arrêter.


	Je n'arrêtais pas de penser à Jessica et Thomas, me demandant ce que ça pourrait être de les regarder baiser. Nous avions déjà joué avec le cocufiage et nous aimions tous les deux ça. Mais elle n'avait jamais eu d'homme noir auparavant. L'idée de sa petite chatte humide se faisant remplir à ras bord par une énorme bite noire suffisait à me faire bander.


	Deux heures après le début du voyage, nous avions mangé et la course habituelle pour les toilettes avait enfin cessé. Thomas s'est agenouillé à côté de Jessica, lui parlant doucement. Je n'avais aucune idée de ce qu'ils se disaient mais ma femme riait à presque tout ce qu'il disait. Elle trouvait de petites excuses pour toucher son large visage et ses gros bras.


	La cabine est devenue sombre pour permettre aux passagers de dormir. J'ai allumé ma lampe, absorbée par le livre que je lisais. En tournant la page, j'ai entendu un petit gémissement doux de l'endroit où Jessica était assise. En jetant un coup d'œil, j'ai vu la couverture qu'elle avait drapée sur son corps. Le bras de Thomas disparaissait sous la couverture. Quelque part près de l'entrejambe de Jessica, j'ai vu la couverture se déplacer et bouger.


	Les yeux de Jessica étaient fermés et elle a laissé échapper un autre gémissement doux, puis un soupir. Thomas m'a regardé avec de grands yeux. La couverture a cessé de bouger.


	Jessica l'a regardé puis m'a regardé. Elle a presque éclaté de rire. Elle a chuchoté quelque chose à l'oreille de Thomas, qui a gloussé puis m'a montré du doigt.


	"Nous allons aux toilettes", m'a-t-elle dit. "Tu peux venir si tu veux", a-t-elle ajouté.


	C'était comme Donkey Kong.


	 


	2.


	Sans prendre la peine d'attendre une réponse, elle s'est levée pour aller aux toilettes. Thomas l'a suivie une minute plus tard. J'ai attendu quelques minutes, mon excitation grandissant. Puis je me suis précipitée vers la salle de bain, j'ai ouvert la porte rapidement et l'ai verrouillée derrière moi.


	Les toilettes étaient petites mais on était loin de l'exiguïté d'une salle de bain de classe économique. Nous nous sommes tous les trois installés confortablement. Je me suis assise sur les toilettes tandis que Thomas s'est appuyé contre le lavabo. Jessica a travaillé rapidement, tirant sur la ceinture de Thomas. La boucle a cliqueté lorsqu'elle s'est ouverte et elle s'est maudite doucement en tirant sur sa fermeture éclair.


	Après quelques tentatives avortées, sa braguette est descendue. Quand elle a atteint l'intérieur de son pantalon, ses yeux sont devenus grands de surprise et de plaisir. Thomas a respiré fort pendant qu'elle tâtonnait avec sa queue. Elle a tiré fébrilement dessus et l'a fait sortir de son pantalon. Elle était massive.


	Jessica a fait un grand sourire et a regardé Thomas.


	"Comment vais-je faire entrer ce truc dans ma bouche?" a-t-elle dit.


	Thomas a haussé les épaules. "C'est un problème courant pour moi".


	Ma femme a secoué la tête. "C'est énorme."


	Elle a fait sortir le reste de la grosse bite de Thomas, en faisant de son mieux pour équilibrer la vitesse avec le désir de ne pas le blesser. J'ai gloussé un peu pour moi-même, choqué et horrifié par la sortie de la bite monstrueuse.


	Il pendait paresseusement jusqu'au sol grâce à sa masse et à son poids. J'ai immédiatement pris conscience de ma plus grande insuffisance.


	"C'est bien plus gros que la petite bite de mon mari", a-t-elle dit à Thomas. Je suis resté assis à regarder la petite bosse pathétique dans mon pantalon. La honte m'est tombée dessus. Cela m'a rappelé, comme Jessica était toujours assez gentille pour le souligner, que je ne serais jamais assez bien pour elle. Je ne serais jamais assez bien pour aucune femme. Ce que Jessica avait fait pour moi était une énorme faveur. J'ai avalé fort et j'ai laissé le sentiment d'humiliation ronger mon cœur jusqu'à ce qu'une sorte d'engourdissement glacé s'installe.


	"Ton mari a une petite bite?" demande Thomas.


	"Dis-lui", dit Jessica. J'ai regardé sa petite main s'enrouler autour de la bite géante de Thomas. Elle l'a caressée légèrement et a embrassé le bout. "Dis-lui", a-t-elle dit à nouveau, cette fois un commandement. Ses yeux étaient profonds, sombres et pleins de désir.


	"C'est vrai, Thomas", ai-je dit. "Mon pénis est trop petit pour satisfaire ma femme".


	L'avion s'est légèrement déformé avec l'apparition de turbulences. Thomas a regardé autour de lui et a levé une main pour me faire taire, même si j'avais déjà fini de parler. "Si le voyant de ceinture de sécurité s'allume...", a-t-il dit.


	Jessica a tendu la main dans l'entrejambe dézippé de Thomas et l'a déplacée pour tâter ses couilles. J'ai regardé les petits muscles de son avant-bras danser, sachant que ses doigts jouaient avec ses énormes testicules noirs.


	Le trajet s'est aplani quelques secondes plus tard et Thomas a détendu ses épaules. Un petit sourire s'est répandu sur son visage. "Avec quoi d'autre ton mari a-t-il un problème?" a-t-il demandé. "Ce petit garçon blanc a une petite bite et quoi d'autre?"


	La bouche de Jessica a exploré la tête de l'énorme queue de Thomas. Mon regard a suivi chaque petit coup de sa langue rouge et humide le long de sa circonférence.


	"Il n'arrive même pas à se lever la moitié du temps", dit-elle.


	"Jessica!" J'ai crié. "Trop loin."


	Elle a ri et a plongé sa tête le long de sa pointe. La tête de la bite de Thomas entrait dans ma bouche maintenant. La chair sombre de son pont s'est pressée contre elle et elle l'a accueilli avec un gémissement. Thomas a incliné un peu sa tête en arrière et a fermé les yeux. "Ta jolie bouche est si chaude. Les femmes blanches..." Sa voix s'est éteinte dans un long soupir.


	Elle a tiré sa tête en arrière et la bite de Thomas est tombée. La profondeur de sa bouche était marquée sur sa queue par une traînée de rouge à lèvres rouge rubis qui se terminait juste avant le manche.


	"Tu penses avoir des secrets, Neil?" dit-elle. "Tous ceux qui te voient ont une idée générale du genre d'homme que tu es".


	J'ai ravalé ma fierté. L'envie de s'emporter venait de quelque part au fond de moi, même si je savais que je ne ferais jamais de mal à ma femme. Une partie du plaisir était d'être au bord du gouffre, de ne pas savoir où le jeu s'arrêtait et où la vraie vie commençait. À l'intérieur de ces lignes floues, nous avons trouvé nos propres frissons.


	"C'est vrai, mon gars?" demande Thomas. "Tu ne peux pas te lever pour ta propre femme?" Il a secoué lentement la tête. Jessica a caressé sa queue un peu plus rapidement maintenant. Le prépuce noir s'étirait et se contractait lorsque sa main allait et venait. Avec son autre main, elle a détaché le premier bouton de sa chemise. En utilisant sa main gauche, elle a tâtonné avec.


	"Cette putain de chemise", a-t-elle juré doucement. Elle a redoublé ses efforts maladroits mais le bouton est resté attaché.


	J'ai tendu le bras pour l'aider et elle a repoussé ma main d'un coup sec. Ses yeux étaient remplis de fureur. "Non!" a-t-elle dit, comme si j'étais un chien qui venait de chier sur le tapis.


	J'ai retiré ma main. La piqûre à ma fierté m'a fait plus mal que la gifle à ma main.


	Thomas s'est baissé et a déboutonné sa chemise sans effort. Jessica a roucoulé un peu devant sa manœuvre habile. "Mettons ces doigts au travail, d'accord?" 


	L'avion a fait une nouvelle embardée et j'ai tendu une main vers la cloison pour me stabiliser. Jessica a attrapé la ceinture de Thomas et s'est balancée un peu. Le voyant de la ceinture de sécurité s'est allumé, suivi du son de trois coups fermes. Une douce voix féminine a parlé de l'extérieur de la porte de la cabine. "Monsieur, vous devrez bientôt retourner à votre siège".


	Thomas a roulé les yeux. "C'est moi. Nous devons nous dépêcher."


	Jessica s'est levée et a pointé du doigt l'évier. Thomas a pris le signal et a pivoté autour d'elle, manœuvrant son grand corps comme un danseur dans le petit compartiment. Ma femme a remonté sa jupe au-dessus de sa culotte en coton blanc. Elle a tiré sur la cravate de Thomas et sa tête est descendue à sa rencontre. Elle l'a embrassé fort et a hoché la tête. "Faisons ça alors", a-t-elle dit.


	Thomas s'est agenouillé et a baissé sa culotte sur le côté pour révéler la douce chatte humide de Jessica. Elle avait une petite touffe de poils pubiens blonds qui ne manquait jamais d'indiquer un point de départ pour le sexe oral. Thomas n'était pas différent. Il a léché les poils juste au-dessus de sa chatte. Jessica a gémi et est tombée un peu en arrière, son cul plongeant dans l'évier.


	Jessica a massé son clito avec sa main puis a écarté les lèvres de sa chatte avec deux doigts. Thomas s'est penché sur elle et a commencé à lécher et à asperger sa chatte. Une série de gémissements rapides est sortie de la bouche de ma femme. Il a enfoncé sa tête en elle.


	J'ai regardé ma femme jouer avec ses petits seins. Elle les a frottés et attrapés jusqu'à ce que son soutien-gorge tombe et se retrouve de travers sur son ventre. Jessica a tordu ses tétons et les a serrés. Thomas a attrapé ses cuisses dans sa main et ses jambes se sont envolées en l'air. Jessica était presque couchée, le dos en travers de l'évier. Thomas s'est levé sur ses pieds et a plongé sa bouche dans sa chatte chaude.


	Ses petits grognements et couinements sont devenus plus forts et plus rapides à mesure que Thomas la léchait. Il a introduit un doigt de la taille d'une saucisse dans sa chatte et elle a glapi. L'avion a fait une nouvelle secousse et elle a tremblé. Ses jambes blanches se sont enroulées autour de l'arrière de sa tête. J'ai admiré la courbe de ses mollets brillants de couleur crème contre ses doux cheveux noirs.


	Avec un petit frémissement rapide de ses hanches, je pouvais dire que Jessica jouissait. Elle est devenue silencieuse tout d'un coup mais Thomas était implacable. Les bruits de ses grosses lèvres humides se déplaçant sur la chatte de ma femme ont rempli la cabine.


	"Oh mon Dieu", a-t-elle répété. Le mouvement de Thomas a ralenti et il s'est finalement arrêté. Il y a eu un autre coup rapide à la porte.


	"Monsieur, vous allez bien là-dedans?" dit une hôtesse de l'air visiblement confuse et agitée.


	La poignée de la porte a été secouée.


	Les yeux de Thomas sont devenus grands et il a déplacé ses mains vers moi pour garder le silence.


	"J'aide un passager handicapé", a-t-il répondu en criant. "Je serai dehors dans une minute".


	"Tom, c'est toi là-dedans?" dit l'hôtesse de l'air.


	"Oui, c'est moi", a-t-il dit. "Je donne un coup de main ici. Laisse-moi juste finir, d'accord?"


	"Oh! Pas de problème, Tom!" dit la voix de derrière la porte. Je n'ai pas pu m'empêcher de noter le changement soudain de ton, qui est passé de frustré à dragueur. "Mais nous aurons bientôt besoin de toi ici".


	Thomas s'est tenu au-dessus de moi et a pointé du doigt mon nez. "Tu es handicapé, tu te souviens?" a-t-il dit. "Joue le jeu pour le bien de tous".


	Sans rien demander, il m'a soulevée d'un bras puissant et m'a à moitié poussée vers la porte. J'ai trébuché en suivant son pas rapide. La porte s'est refermée derrière moi avec ma femme dans les toilettes. Le temps que j'arrive à ma place, ma femme est sortie des toilettes et s'est assise. Elle a souri à Thomas et il lui a rendu son sourire.


	"Merci de m'aider avec mon mari spastique", a-t-elle dit. "Il n'est plus le même depuis l'accident".


	Thomas lui a fait un salut courtois. "C'était un plaisir pour moi, Madame. Tout le mien."


	Juste à ce moment-là, les petites bosses des turbulences se sont arrêtées et le signe des ceintures de sécurité s'est éteint.


	Je me suis assise de nouveau dans mon beau siège confortable et je me suis inclinée. Un sentiment de malaise frustré m'a envahi. J'avais désespérément voulu voir Jessica avec la bite noire de Thomas enfoncée en elle. Finalement, mes couilles bleues ont cessé de me faire mal et le besoin de dormir l'a emporté sur ma déception. Mes yeux se sont fermés et je me suis assoupi.

OEBPS/Images/logo_xinxii.jpg
XinXii





OEBPS/Images/image.png





OEBPS/Images/515483-rendez-vous-lores.jpg
’/i' y QK

RENDEZ-VOUS

Eva Rossi





